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Suivre l’évolution des lacs, comprendre leurs transformations et guider les décisions de gestion : 
c’est tout l’enjeu des réseaux de surveillance déployés sur le territoire. Entre obligations 
réglementaires, initiatives scientifiques et suivis opérationnels, cet article fait le point  
sur la diversité et la complémentarité des dispositifs existants en France, avec un focus  
sur le rôle central du R&D ECLA (Pôle Recherche et Développement Écosystèmes Lacustres)  
dans la structuration et la gestion des données.

Introduction
Les réseaux de surveillance jouent un rôle essentiel, à 
la fois scientifique et opérationnel, pour appréhender 
l’écologie des milieux lacustres. En organisant la collecte 
de données de manière régulière, standardisée et sur le 
long terme sur l’ensemble du territoire, ils permettent 
de mieux comprendre l’évolution de ces écosystèmes 
face aux pressions humaines et climatiques. Grâce à 
cette structuration cohérente à grande échelle, il devient 
possible de détecter des changements, d’anticiper des 
dérèglements et de guider les actions de gestion afin de 
préserver ces milieux fragiles.

En France, plusieurs réseaux de suivi des lacs coexistent 
(figure ). Certains répondent à des obligations régle-
mentaires, en particulier en application de la directive 
cadre européenne sur l’eau (DCE), tandis que d’autres 
relèvent d’initiatives scientifiques centrées sur des ques-
tionnements thématiques (comme les effets du change-
ment climatique) ou des types de lacs particuliers. Le 
Pôle  R&D ECLA (Pôle Recherche et Développement 
Écosystèmes Lacustres) 1 joue un rôle majeur dans cette 
organisation en assurant la coordination, la gestion et la 
valorisation des données collectées, quelles que soient 
leurs origines et leurs portées.

1. https://poleecla.fr/

Cet article propose un panorama des principaux réseaux 
de surveillance lacustres existant en France, en présen-
tant leurs objectifs, les compartiments suivis et les bases 
de données associées (tableau ).

Les réseaux réglementaires
Depuis l’adoption de la DCE en 2000 – et sa transposi-
tion en droit français en 2006 – plusieurs réseaux ont été 
mis en place à l’échelle nationale pour suivre les compo-
santes physiques, chimiques et biologiques des milieux 
aquatiques. L’objectif est d’évaluer leur état écologique 
et de suivre son évolution dans le temps en réponse aux 
pressions subies et aux éventuelles mesures de gestion 
entreprises.

Le réseau de contrôle de surveillance (RCS)  
et le réseau de contrôle opérationnel (RCO)

Comme pour les rivières et les eaux côtières, deux 
réseaux réglementaires principaux structurent la sur-
veillance des lacs :
–	 le réseau de contrôle de surveillance (RCS) qui a 
pour ambition de  suivre l’état général des lacs sur le 
long terme. Il permet d’observer les grandes tendances, 
qu’elles soient naturelles ou liées aux activités humaines ;
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–	 le réseau de contrôle opérationnel (RCO) qui cible 
plus spécifiquement les lacs susceptibles de ne pas 
atteindre le bon état écologique. Il permet de suivre les 
sites à risque et d’évaluer l’efficacité des actions de ges-
tion mises en œuvre.
Ces réseaux ciblent exclusivement les lacs entrant dans 
le champ d’application de la DCE en France (> 50 ha). 
Plusieurs compartiments biologiques, ainsi que l’hydro-
morphologie et la physico-chimie font l’objet d’un suivi 
dont la fréquence est définie par arrêté règlementaire, 
entre une et huit campagnes sur un cycle de gestion de 
six ans. Les données collectées alimentent des indica-
teurs de qualité, essentiels pour le diagnostic et l’éva-
luation de l’état écologique. Loin d’être limitées aux 
usages réglementaires, ces informations sont par ailleurs 
largement mobilisées par la communauté scientifique 
dans le cadre de projets visant à mieux comprendre le 
fonctionnement des lacs, la dynamique des communau-
tés biologiques et les interactions entre caractéristiques 
physiques, chimiques et biologiques.
Le Pôle R&D ECLA, au travers de l’implication de l’Office 
français de la biodiversité (OFB), administre depuis plus 
de quinze ans les données nationales issues des trois 
compartiments clés que sont les poissons, l’hydromor-
phologie et la température de l’eau. Les données de suivi 
de l’ensemble des autres compartiments (physico-chimie, 
macrophytes, macro-invertébrés, etc.) étant depuis 2017 
sous la responsabilité des Agences de l’eau. Ces informa-
tions, dont la collecte est assurée par différents organisme 
(établissements publics, bureaux d’études), sont centra-
lisées dans des bases de données dédiées, conformes 
aux référentiels du SANDRE 2, et remontées (hors hydro-

morphologie) sur le portail public fédérateur NAIADES : 
https://naiades.eaufrance.fr/. Plusieurs centaines de lacs 
sont aujourd’hui documentés, ce qui constitue un socle 
unique de connaissance au niveau national.

Le réseau national de suivi de la température  
de l’eau des plans d’eau (RNT-PE)

En complément des réseaux standards inscrits dans la 
réglementation, le Pôle R&D ECLA a initié en 2013 le 
déploiement complémentaire d’un réseau national de 
suivi de la température de l’eau des plans d’eau (RNT-
PE). La température représente en effet un paramètre 
structurant du fonctionnement écologique des lacs, qui 
influence de nombreux processus physiques (stratifica-
tion de la colonne d’eau), chimiques (disponibilité en 
oxygène et nutriments) et biologiques (répartition des 
espèces). Les modalités et la fréquence de suivi de la 
température dans le cadre des réseaux précédemment 
décrits sont néanmoins insuffisantes pour rendre compte 
de la variabilité et des dynamiques au sein des lacs. Avec 
le changement climatique et le réchauffement global 
associé, il apparaît par ailleurs d’autant plus capital de 
suivre de manière fine ce paramètre clé et son évolution.
Le RNT Plans d’eau organise de façon protocolée 
l’acquisition de mesures de température dans les lacs 
à haute fréquence (une mesure toutes les heures au 
minimum) et à différentes profondeurs depuis la surface 
jusqu’au fond. Ces données permettent d’appréhender 
la dynamique temporelle de la température des lacs sui-
vis, de produire des indicateurs de synthèse à destina-
tion des scientifiques et gestionnaires, et sont utilisées 
pour alimenter et/ou valider des modèles de simulation 

Figure  – Localisation des sites inclus dans les réseaux de surveillance nationaux sur les écosystèmes lacustres.

2. Service national 
d’administration  
des données et 
référentiels sur 
l’eau.
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Nom du réseau Objectifs
Bases de 
données 
(SGBD)

Diffusion
Année de 
mise en 
activité

Pilotage/
gestion

Nombre 
de plans 

d’eau
Compartiments

RCS & RCO
(DCE)

Surveillance et évaluation  
de l’état écologique des plans d’eau

BD Plando 
(PostgreSQL)

DataECLA et 
NAIADES 2000 DEB/Pôle R&D 

ECLA 481

Hydromorphologie
Macro-invertébrés

Macrophytes
Poissons

Physico-chimie
Phytoplancton

RNT-PE
(DCE)

Suivi et anticipation des impacts  
du changement climatique

BD Thermie 
(PostgreSQL) DataECLA 2013 DEB/Pôle R&D 

ECLA 24 Température

OLA
Compréhension et modélisation 

 des grands lacs face aux change-
ments globaux

SI OLA 
(PostgreSQL) SI OLA 1957 INRAE/Pôle 

R&D ECLA 4
Physico-chimie 
Phytoplancton
Zooplancton

Lacs 
sentinelles

Connaissance et préservation  
des lacs d’altitude

SI OLA et 
BD Thermie 

(PostgreSQL)
SI OLA et 
DataECLA 2013 OFB/Asters 30

Physico-chimie 
Phytoplancton
Température

Sites de 
démonstration

Évaluation de l’efficacité  
des actions de restauration

OSSIDE 
(PostgreSQL) DataECLA 2016 OFB/Pôle R&D 

ECLA 13 Opérations de 
restauration

Tableau  –Caractéristiques des réseaux de surveillance nationaux sur les écosystèmes lacustres.

de température à différentes dimensions afin de gagner 
encore en finesse dans la représentation des structures 
thermiques des lacs (Bruel et al., 2026).
Les données collectées sont rassemblées dans une base 
de données dédiée qui compte aujourd’hui plusieurs 
dizaines de millions de mesures, pour une vingtaine de 
lacs suivis sur une à onze années.

Les réseaux scientifiques
En parallèle des suivis réglementaires, les structures 
de recherche mettent également en place des réseaux 
scientifiques visant à approfondir la compréhension 
des écosystèmes lacustres. Contrairement aux réseaux 
nationaux, ces dispositifs de suivi se concentrent géné-
ralement sur certains types de lacs ou sur des question-
nements particuliers comme la réponse au changement 
climatique ou l’impact des pollutions chimiques par 
exemple.

OLA, l’Observatoire des lacs alpins
Créé en 2010 et coordonné par INRAE (UMR CARRTEL 3, 
Thonon-les-Bains), l’Observatoire des lacs alpins (OLA) 
est intégré à l’infrastructure nationale de recherche 
OZCAR 4. Il fédère de nombreux partenaires scientifiques 
et institutionnels (universités, CNRS, INRAE).
Ses objectifs principaux consistent à :
–	 suivre l’évolution des lacs alpins dans le temps, en 
particulier face aux changements globaux ;
–	 collecter des données à long terme et multidisciplinaires ;
–	 étudier les interactions entre physique, chimie et 
biologie ;
–	 favoriser le dialogue entre science et gestion.
Le dispositif est centré sur quatre grands lacs périalpins 
d’intérêt majeur (Léman, Bourget, Annecy, Aiguebelette) 
qui constituent à la fois des ressources stratégiques (eau 
potable, sites de pêche), des réservoirs de biodiversité 
et des indicateurs sensibles de l’impact des activités 
humaines.

Les données sont centralisées dans le système d’infor-
mation OLA, accessible aux chercheurs, gestionnaires 
et au public. Le système d’information OLA regroupe 
entre trente et soixante ans de séries de données selon les 
lacs, pour de nombreux paramètres physico-chimiques 
(température, oxygène, nutriments), biologiques (planc-
ton, poissons, macrophytes), hydrologiques et/ou 
météorologiques.

Lacs sentinelles
Créé en 2010, le réseau Lacs sentinelles s’intéresse spé-
cifiquement aux lacs de montagne. Ces écosystèmes fra-
giles sont en effet particulièrement sensibles aux effets du 
changement climatique (hausse des températures, réduc-
tion de l’enneigement, modification des précipitations, 
etc.) et jouent de ce fait le rôle de véritables « sentinelles 
du climat ».
Le réseau, intégré à OZCAR, suit une trentaine de lacs 
d’altitude selon des protocoles standardisés et à long 
terme. Ses objectifs sont de :
–	 surveiller les impacts du climat sur les lacs de mon-
tagne ;
–	 détecter précocement les signaux de changement ;
–	 fournir des données aux scientifiques, gestionnaires et 
décideurs.
Piloté par l’OFB, son animation est confiée à ASTERS 
(Conservatoire d’espaces naturels de Haute-Savoie), qui 
assure la logistique et le lien entre science et territoire. 
Le réseau rassemble une large communauté d’acteurs 
scientifiques et institutionnels, allant des universités aux 
collectivités locales.
Les compartiments suivis incluent la physico-chimie 
(température, oxygène, nutriments), la biologie (planc-
ton, végétation aquatique, invertébrés) et l’hydrologie 
(prise en glace, enneigement). Les données acquises sont 
progressivement intégrées dans le système d’information 
OLA et la base de données du RNT-PE.

3. Centre alpin de recherche sur les réseaux trophiques et écosystèmes limniques.
4. Observatoires de la zone critique : application et recherche : https://www.ozcar-ri.org/fr/accueil/
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Les sites de démonstration
Enfin, le réseau des sites de démonstration vise à pallier 
l’absence de suivi homogène et long terme dans le cadre 
des projets de restauration écologiques. En organisant un 
suivi standardisé, il devient possible d’évaluer l’effica-
cité des mesures mises en œuvre et d’orienter les futurs 
projets.
Pour les plans d’eau, le Pôle R&D ECLA a défini des 
méthodes standardisées de suivi, centrées sur les aspects 
hydrologiques et morphologiques. Les informations sont 
collectées selon des protocoles communs et recensées 
dans la base de données OSSIDE, qui documente les 
opérations de restauration et référence les jeux de don-
nées associés.
Aujourd’hui, treize sites de démonstration pour les plans 
d’eau sont répertoriés. Ils constituent un socle expéri-
mental précieux pour relier recherche, gestion et poli-
tiques publiques.

Conclusion
Qu’ils soient réglementaires ou scientifiques, les réseaux 
de surveillance jouent un rôle fondamental pour la 
connaissance, la gestion et la préservation des écosys-
tèmes lacustres en France. En couvrant un large éventail 
de compartiments (physico-chimie, biologie, hydromor-
phologie, température), ils offrent une vision intégrée de 
l’état et de l’évolution de ces milieux.
Le Pôle R&D ECLA assure une cohérence nationale dans 
la collecte, l’administration et la valorisation de ces don-
nées, via des plateformes ouvertes comme DataECLA 
(Tormos et Reynaud, 2026), le système d’information 
OLA ou NAIADES. Ces ressources sont désormais large-
ment accessibles aux scientifiques, aux gestionnaires et 
aux décideurs publics.
Face aux défis environnementaux croissants, il apparaît 
essentiel de renforcer ces réseaux, de pérenniser leur 
gouvernance et d’améliorer leur interopérabilité. À tra-
vers cette dynamique, la France se dote d’outils robustes 
pour mieux documenter, comprendre, protéger et restau-
rer ses lacs, véritables réservoirs de biodiversité à haute 
valeur socio-environnementale. 

Les auteurs tiennent à remercier l’ensemble  
des organismes et personnes qui contribuent, ou ont 
contribué, d’une manière ou d’une autre, à faire vivre 
les différents réseaux : coordinateurs, gestionnaires, 
contributeurs, collecteurs, etc.
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